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Entre l’insuffisance d’équi-
pements et les menaces
de la population qui leur
reproche d’arriver toujours
en retard sur les lieux d’in-
tervention, les sapeurs-
pompiers de la ville de
sable exercent dans des
conditions difficiles.

LE violent incendie sur-venu le 16 mars dernier,dans la zone dite "Après-
l'hôpital de Ntchengue",dans le 4e arrondisse-ment, a remis au goût dujour l'urgence de la priseen compte par les autori-tés compétentes des diffi-cultés rencontrées par lessoldats du feu de la 8eCompagnie d'incendie etde secours. L'immensitéde la situation est telleque l’on pourrait enregis-trer, un jour, un blessé oumême un affrontement

entre les riverains et lessapeurs pompiers, si rienn'est fait pour améliorerles conditions de travail,jusqu'ici déplorables, dessoldats du feu. Comme ledémontrent les événe-ments qui se sont pro-duits lors du sinistresus-évoqué.En effet, partis sur le lieudu drame pour se plieraux exigences de leursmissions, les sapeurspompiers ont été accueil-lis par des projectiles lan-cés par la population encolère. L'un d’eux s’en estd’ailleurs tiré avec uneblessure. Le gouverneurde l'Ogooué-Maritime, Pa-trice Ontina, qu'accompa-gnaient les responsablesdes forces de défense etde sécurité, a dû interve-nir pour garantir la sécu-rité des soldats du feu. Lecalme est vite revenu. Lesriverains étant certaine-ment freinés, c'est sûr, parla présence des forces del'ordre.

CAMION EN PANNE.C'est l’arrivée tardive dessapeurs-pompiers sur lelieu du sinistre qui a pro-voqué l'ire de la popula-tion. De sourcesconcordantes, nos soldatsdu feu n'ont plus de ca-mion incendie opération-nel, depuis l'incendie du 5février 2018, qui avait ra-vagé 14 maisons au quar-tier Trois-Filaos, et oùl'unique engin en leurpossession était tombé enpanne. Et n'a jamais étéréparé, a-t-on appris.
«Alertés sur le cas de la
zone de l'hôpital de
Ntchengue, les sapeurs-
pompiers ont immédiate-
ment sollicité la société
Cora Wood, afin qu’elle
leur prête son camion-in-
cendie», rapporte unesource digne de foi. La-quelle assure que l'entre-prise y a répondufavorablement. «Cepen-
dant, ces camions ont be-
soin d’être chauffés pour
pouvoir démarrer. Ce n’est

qu’après cela qu’on peut
faire le chargement d’eau
pour aller éteindre le feu»,explique notre source.Bien qu’ils aient pu fairetoutes ces opérations,poursuit-elle, les soldatsdu feu ont été confrontésà une autre difficulté : ladizaine de kilomètres quiles séparait de la zoned’intervention. Et, avecune seule voie d'accès, iln’est pas toujours évidentd’arriver à l’heure. A Sin-dara, un riverain avaitreçu, dernièrement, unebarre de fer au niveau dumenton pour avoir étéconfondu à un sapeurpompier. Autre reprochefait aux soldats du feu :l’absence d'un numéro detéléphone qui permettraitde les contacter directe-

ment.
MESSAGES FANTAI-
SISTES. Chaque fois qu’ilssont alertés, les messagesde détresse transitentd’abord par le siège, à Li-breville. Et c’est de la ca-pitale gabonaise que leretour est fait sur Port-Gentil. Sans forcémentdonner des précisions surle lieu de l’intervention.Combien de tempss'écoule entre les appelsdont la qualité est parfoisen butte aux problèmesde réseau, comme c’est lecas actuellement, et l'in-tervention des soldats dufeu ? Comment une villeen expansion commePort-Gentil peut-ellecompter une seule ca-serne de sapeurs pom-piers ? Autant de

questions que se pose lapopulation.Une autre source expliquequ’à maintes reprises, lademande de restitutiondu numéro vert de la 8ecompagnie d'incendie etde secours a été formuléeà l'endroit de Gabon Télé-com qui le détiendrait.Mais cet opérateur se re-fuserait jusqu'ici à réta-blir cette ligne. «Nous
avons même été contraints
de nous acheter un télé-
phone portable pour que
la population puisse arri-
ver à nous joindre», confienotre source. Laquellerend aussi responsable lapopulation qui a souventenvoyé des messages dedétresse fantaisiste. 

Des conditions de travail difficiles
Sapeurs-pompiers/8e compagnie d'incendie et de secours
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LES Législatives à venirsuscitent petit à petit uncertain engouement au ni-veau des candidatures. Eton pourrait bien assister àde chaudes empoignadesopposant parfois deshommes et des femmesd'une même écurie. Amoins que les responsa-bles parviennent à accor-der leurs violons.Samedi dernier, à la fa-veur d'une déclaration àla presse, Ulrich Ibola, an-cien président du Mouve-ment populaire desjeunes patriotes, a an-noncé qu'il sera dans lacourse pour le PalaisLéon-Mba, dans le 2e ar-rondissement, sous labannière du Bloc démo-cratique chrétien (BDC)de Guy-Christian Mavioga,membre de la Majorité ré-

publicaine et sociale pourl'émergence. La circons-cription est occupée, pourl'heure, par le Parti démo-cratique gabonais(PDG). Selon lui, lesconsultations électoralesà venir devront être l'oc-casion pour les jeunes dese faire entendre, de dé-montrer leur maturité àassumer de lourdes res-ponsabilités au mêmetitre que leurs aînés.

«Nous sommes assez mûrs
pour prendre notre destin
en mains et prouver que
nous sommes capables de
répondre aux aspirations
des populations là où, par-
fois, nos aînés ont échoué»,a déclaré Ulrich Ibola.Tout en reconnaissant lesefforts déployés par lesdifférents gouverne-ments, l’orateur regrette «
l'augmentation du taux de
chômage, les difficultés

pour accéder aux soins en
raison de leurs coûts éle-
vés, la marginalisation des
jeunes dans la prise des dé-
cisions politiques.» Ensomme, pour lui, "la vie
sociale au Gabon va mal".C'est pourquoi, il en ap-pelle à la prise deconscience des Gabonais

de tous âges, de tousbords et de toutes lesclasses sociales et les in-vite à adhérer au BDC.Avec pour objectif majeurde tout mettre en œuvrepour offrir au chef del'Etat, Ali Bongo Ondimba,une majorité confortableau Parlement, afin de lui

permettre de "continuer
la matérialisation de son
programme de gouverne-
ment". Il s'est d'ailleurs réjoui dutravail abattu par le nu-méro un gabonais dans laconstruction du pays et larecherche permanente dubien-être des populations.

Ulrich Ibola dans la course
Vie des partis politiques/BDC/2e arrondissement/Législatives 2018

RAD
Port-Gentil/Gabon

Les partisans et les curieux ayant assisté à la déclaration de candidature.
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Ulrich Ibola (debout) lors de sa 
déclaration à la presse.
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...le seul camion incendie des sapeurs-pompiers est tombé en panne.
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C'est au cours de leur intervention, à Trois-Filaos, que...
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